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PERSONNAGES. ACTEURS

BLINVAL. _ _ _______ C? s ELLEVIOU.

Le GOUVERNEUR. _____ ___ CHENARD.

GERMAIN. _ _ ________ MOREAU.

MURVILLE . S! AUBIN.

Un CAPORAL ._ _ _

Un VALET.

M ffie BELMONT. ________ C 1:'- DUGAZON .

ROSINE. __________ S* AUBIN.

La Scène est a Sorrento^pres de Naples.

IN 13 Les Citoyens maitresde musique et premiers violons,sont

priés de faire exécuter les accompagnements le plus Piano

possible ne reservant les Forte que pour la fin des Airs .

les Piano doivent faire 1 effet dun Orchestre qui joueroit

dans les coulisses .

Le Mouvement de l'ouverture est extraordinairement vif,

celui du Ducentre Blinval et Rosine., a peu près comme les

menuets d'Hayden dans ses Simphonies, celui du dernier

Allegro du Quatuor comme l'Ouverture .
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OUVERTURE.
Le Théâtre représente une Salle proprement meublée; au cote

droit de la Scène, à la première coulisse est une Porte.

Allegro molto

Violino l".

Violino 2do.

Alto.

Oboi.

Corni. in D.

Fagotti.

Basso.
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